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C'est une première au Canada:
un petit groupe de techniciens et
d'ingénieurs se déplacera à bord
d'une camionnette anénagée en bu­
reau ultramoderne pour fournir une
assistance technique aux PME (pe­
tites et moyennes entreprises) du
Bas-Saint-Laurent, de la Gaspésie,
des Iles-de-la-Madeleine et de la
Côte-Nord. Une telle initiative
devrait favoriser la création
d'emplois.

Le développement régional, la
survie des entreprises ou la créa­
tion d'emplois sont de plus en
plus liés au dynamisme technique
et au degré d'innovation des PME.
En ce sens, la Recherche et Déve­
loppement (R&D) constitue un élé­
ment essentiel pour la stabilité
économique de régions comme le
Bas-Saint-Laurent et la Gaspésie.

Dans ce contexte, l'Université
du Québec à Rimouski a un rôle
d'autant plus important à jouer
que ces PME n'ont souvent pas les
ressources suffisantes pour af­
fronter les risques et obtenir le
financement qu'exige la R&D. Se­
lon le professeur Jean-Louis
Chaumel, de l'UQAR, "les entrepri­
ses, dans une région comme la
nôtre, perdent des montants impor­
tants de subvention parce qu'elles
manquent tout simplement d' assis­
tance technique et financière pour
soumettre leurs projets".

La mise en place de ce projet­
pilote, intitulé "Groupe régional
de support technique", vise à
fourn1r, rap1dement et sur tout le
territoire, cette aide technique
"de première ligne" , souvent in-

dispensable pour que l'entreprise
puisse réaliser son projet de
modernisation ou tester une nou­
velle technique ou un produit nou-
veau. Ce mode d'intervention per­
mettra aussi de détecter beaucoup
plus vite les projets de création
de nouvelles PME et d'assister
celles-ci dans la période critique
de démarrage.

Une contribution du ministère
Emploi et Immigration Canada, pour
un montant de 350 000 $, dans le
cadre du Programme d'aide à l'in­
novation et à la planification de
l'emploi, permet de lancer ce pro­
jet d'assistance technique.

Moyens techniques, financiers et
scientifiques

L'équipe sera dotée des moyens
techniques les plus modern~

utilisera largement les télécommu-

nications pour faciliter le tra­
vail des techniciens et ingénieurs
sur place, dans l'entreprise,
aussi bien à Gaspé qu'à Cebano ,
L'aspect le plus spectaculaire est
l'utilisation d'un véhicule aména­
gé en "bureau mobile informatisé",
avec la contribution de la firme
québéeoise OGIVAR. Il sera ainsi
possible pour ces conseillers de
fournir immédiatement des dessins
ou plans, de donner une informa­
tion technique précise à l'entre­
prise ., sans avoir à effectuer ces
travaux systématiquement à Rimous­
ki. Par ailleurs, le GRST sera
associé au Conseil national de
recherches du Canada et à son ré­
seau de conseillers en technologie
industrielle.

(suite ~ la page 2)
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Le directeur du CAMPE, M.
Michel Légaré, de l'UQAR, se dit
satisfait des contacts qui ont été
établis avec des entreprises et il
croit à des retombées prochaines.
CAMPE est un regroupement de res­
sources provenant du Cégep de Ri­
mouski et de l'UQAR. Les activi­
tés sont divisées en trois volets:
la gestion d'entreprise; la ges­
tion de projets touristiques; et
l'automatisation de la production.
Le CAMPE reçoit la collaboration
du Centre québécois d'informatisa­
tion de· la production (CQIP).

Le CAMPE (Centre d' assist ance
aux moyennes et petites entrepri­
ses) était présent au Carrefour de
la sous-traitance, qui s'est dé­
roulé à l' UQAR , du 18 au 20 mai
dernier. MM. Pierre Babin et Bru­
no Malenfant, deux conseillers
techniques, dipl6més au DEC en
mécanique du Cégep de Rimouski,
étaient ici présents pour fournir
des renseignements aux entrepre­
neurs, intéressés notamment par
les possibilités d'intégrer l'in­
formatisation dans leur produc­
tion.

(suite de la page 1)

On peut rejoindre le GRST au
numéro 724-1621 ou au local
D-302.

En août

C'est au mois d'août prochain
que devrait arriver la camionnette
spécialisée. Déj~, signale M.
Chaumel, une douzaine de projets
sont sur le point de démarrer.
Les services du GRST sont gratuits
pour ce qui est des premières dé­
marches d'un projet. Ensuite, le
temps peut être facturé, selon les
besoins.

Le GRST reste cependant une
équipe modeste. Il sera surtout
chargé de tout mettre en oeuvre
pour que les ressources scientifi­
ques régionales soient d1sponi6les
~ PME. Concrètement, cette
équipe technique "de terrain" va
donc favoriser des liens plus
étroits entre, d'une part, les
Cégeps, les groupes de recherche
de l'UQAR, l'Institut Maurice­
Lamontagne ou même les _firmes pri­
vées de génie conseil, et d'autre
part, les entreprises.

Une camionnette spécialisée
au service des PME

Mais l'assistance technique ne
suffit pas. Il est aussi néces­
saire d'identifier les sources de
financement pour que la PME puisse
réaliser la R&D ou assurer sa
modernisation. De nombreux orga­
nismes gouvernementaux peuvent
contribuer à ces projets, mais il
faut souvent un spécialiste pour
s'y retrouver, tant les programmes
et les exigences sont variés. De
plus, l'entreprise a parfois be­
soin de capital de risque. C'est
là qu'intervient la Fédération des
Caisses populaires Desjardins du
Bas-Saint-Laurent. Ainsi, le GRST
pourra lui adresser prioritaire­
ment les projets d'entreprise qui
méritent et justifient une contri­
bution du Fonds régional d'inves­
tissement. Tous les atouts seront
alors réunis pour que l'entreprise
puisse mener 'son projet li terme
avec succès, et finalement contri­
buer à la création d'emploi.
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Fondation de l'Association
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C'est le mardi 7 juin, ~

19 h 30, ~ l'amphithéâtre de l' U­
niversité du Québec ~ Rimouski
(F-215), qu'aura lieu l'assemblée
de fondation officielle de l'Asso­
ciation des aînés et ainées de
l'UQAR.

Les participants et participan­
tes à cette assemblée discuteront
principalement des règlements gé­
néraux de l'Association. On pour­
rait aussi aborder la question du
programme Elderhostel, que l'on
souhaite mettre sur pied au prin­
temps 1989; déterminer les pro­
chains soupers-conférence et sémi­
naires thématiques; et regarder
les activités de formation et les
projets en général.

[En bref J
L'Association des diplÔmés-es

de l' UQAR travaille 11 l'organisa­
tion d'un tournoi de golf pour
tous les diplÔmés-es de l'Univer­
sité, à Val-Neigette, le samedi 20
aoOt prochain. Contactez Jocelyne
Pellerin (1770 ou 1589) ou Raynald
Cayouette (à Québec-Téléphone)
pour plus de détails.

•
Des spécialistes de l'étude du

Quaternaire (ère géologique récen­
te, environ un million d'années)
se donnent rendez-vous à l' UQAR,
du 22 au 25 septembre prochain,
pour un congrès portant principa­
lement sur les régions maritimes

Rappelons que "l'Université des
aînés-es de l'UQAR" a commencé ses
activités il y a déjà un an et
demi. L'idée, au départ ·modeste,
a connu du succès: 225 inscrip­
tions en tout, une quinzaine d'ac­
tivités différentes.

Pour l'année scolaire qui vient
de se terminer, 120 personnes ont
reçu une attestation d'études,
pour des activités comme: l' an­
glais, l'espagnol, l'art et la
culture québécoise, la connaissan­
ce de soi, la micro-informatique,
vivre en forme et en santé, théâ­
tre et créativité.

proches de l'Atlantique. Bernard
Hétu, professeur de géographie ~

l'UQAR, y travaille.

•
Madame Huguette St-Laurent a

été nommée au poste de sténo-com­
mis-dactylo affecté au Département
des sciences humaines. On peut la
rejoindre au poste téléphonique
1630.

•
L'Expo-science nationale aura

lieu, en 1989, au Collège de Ri­
vière-du-Loup, qui fêtera à ce
moment son 20e anniversaire.

•

Le Comité responsable actuelle­
ment de l'Université des aînéa-ea
de l'Est-du-Québec est composé de:
M. Thomas Bélanger (Saint-Simon),
M. Lucien Gendreau (Luceville),
Mme Annette LeBlanc (Rimouski),
Mme Thérèse Saindon (Rimouski), M.
Jacques Bastien (Mont-Joli), Mme
Nicole Matte (du Cégep de Rimous­
ki) et Mme Linda Jones (de
l 'UQI\R) •

L'Association des atn~s et
aînées de l' UQAR, c'est votre as­
soc i at Ion , Bienvenue à tous pour
l'assemblée de fondat ion de l' As­
sociation!

L.e Regroupement pour un Québec
vert annonce la parution d'un vo­
lume' intitulé "La polyvalence de
la forêt, une utopie?" , qui se
veut une synthèse et un instrument
de réflexion sur l'ensemble des
activités économiques, sociales et
écologiques reliées au territoire
forestier. Le document (résultat
d'un colloque) est disponible au
prix de la $ ~ l'adresse suivante:
Regroupement pour un Québec vert,
155, boule Charest Est, Québec,
G1K :}G6. L'organisme publie aussi
des guides cartographiques régio­
naux indiquant les maladies envi­
ronnement alee qui affectent les
forêts et les parcs.

•



4

"Pouvoir
dans la

Publication du GRIDEQ

local et développement
Vallée de la Matapédia'.'

Les gens de la Vallée de la
Matapédia se sont donné, depuis 15
S'"lS, des moyens pour rester chez
eux et pour vivre de leurs res­
sources. Entre 1974 et 1983, une
douzaine d'organismes locaux ont
vu défiler à leur direction plus
d'une centaine de personnes. Dans
l'affaire de la papeterie, une mo­
bilisation populaire sans précé­
dent a été organisée. Il existe
une volonté manifeste d'assurer la
survie des collectivités concer­
nées et pour contrer l'exode de la
population.

Résistance d'un milieu rural,
quête de développement économique
et social: cette évolution s'est
faite en grande partie grâce à des
groupes sociaux qui, au gré des
événements et des intérêts, s'im­
pliquent, s'unissent ou se dispu­
tent.

Le GRIDEQ (Groupe de recherche
interdisciplinaire en développe­
ment de l 'Est-du-Québec, de
l'UQAR) vient de faire paraît re
une étude détaillée (382 pages)

intitulée "Pouvoir local et déve­
loppement dans la Vallée de la
Matapédia, 1974-1983".

L'auteure est madame Linda
Rouleau, une étudiante orIqfnai.re
du Bas~Saint-Laurent et qui a fait
un mémoire de mattrise sur cette
question, à l'Université Laval.

Madame Rouleau commence son
ouvrage en définissant les princi­
pales notions reliées aJ "dévelop­
pement" et a.J "pouvoir local" •
Elle fournit ensuite un rappel de
l'histoire de la société matapé­
dienne, depuis 1850. Elle identi­
fie alors les différents groupes
sociaux et structures locales qui
ont encadré, entre 1974 et 1983,
les activités de développement
dans la Matapédia, de l'Opération­
Dignité aux Comités de promotion
industrielle, en passant par les
SERV, ADER, Tourmat, etc.

Par la suite, elle retrace
l ' évol ut i on de ces organismes,
faisant ressortir les alliances et
divisions qui se forment, les

types de rapports qui s' établis­
sent entre les élites "tradition­
nelles" et les élites "profession­
nelles ou techniciennes", et les
luttes pour le contrôle et la
direction du développement écono­
mique. Une attention spéciale est
portée à l'affaire de la papete­
rie, au tournant des années 1980.

Linda Rouleau termine son ou­
vrage avec des propos sur le déve­
loppement en tant qu'enjeu spéci­
fique de pouvoir local. Elle
s'interroge sur le D61e et la pré­
sence "déterminante" de l'État
dans le développement des sociétés
locales. Elle lance quelques pro­
positions qui s'intègrent au re­
nouveau actuel de la sociologie
rurale au Québec.

On peut obtenir la publication
de Linda Rouleau, au prix de 12 $,
au Secrétariat du GRIDEQ, à l'Uni­
versité du Québec à Rimouski, 300,
allée des Ursulines, Rimouski,
G5L 3Al. Téléphones: 724-1440 ou
724-1441.

Mme Muriel Martin

Elle veut garder le contact

Elle a le regard vif. Le coeur
jeune. Mais, pour madame Muriel
Martin, secrétaire de direction
~vice de l'informatique de
l'UQAR, l'heure de la retraite est
déjà arrivée. Le 1er juillet pro­
chain, elle termine son travail à
l'UQAR.

L'Université aura bénéficié de
ses services pendant 14 ans. Mu­
riel Martin a commencé, pendant
quelques mois, au Service de l'in­
formatique puis au Décanat des
études de 2e cycle. Elle s'est
ensuite retrouvée au Service des
finances pendant plus de neuf ans,
et elle travaille au Service de
l'informatique depuis quatre ans .

Qu'est-ce qu'elle a le plus
apprécié de son passage à l'Uni­
versité? "Les contacts humains

sont très enrichissants, dit-elle,
tant avec les étudiants qu'avec le
personnel de l' UQAR. J' Y ai dé­
couvert de véritables amis. A
l'Université, j'apprécie aussi la
facilité que l'on a de suivre des
cours de perfectionnement. D'ail­
leurs, je veux garder le contact:
j'ai l'intention de m'inscrire à
des cours dès la session d' autom­
ne. Pour mon plaisir."

A moyen terme, madame Martin
songe aussi à des voyages, dans
l'Ouest canadien et en Europe.

Revenez nous voir, madame Mar­
tin!
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Stagiaires africains en visite à l'fJQAR
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L.es st~iaire8 8 ricaines, li la
fin de leur visite à Rimouski, ne
pouvaient partir sans laisser une
marc~e culturelle, un souvenir, à
celle qui les avait si aimablement
accueillies, Lorraine Théberge.
Ainsi, Lorraine se promène mainte­
nant avec une ravissante crinière
afro, une oeuvre composée de plu­
sieurs dizaines de tresses fines,
qui a nécessité trois heures de
travail.

rèse Morin, Bruno Jean, Jean Lar­
r Ivée , ainsi que des employés de
la bibliothèque et de l' audiovi­
suel.

Lorraine Théberge était la
coordonnatrice de cette activité à
Rimouski. Les stagiaires ont ren­
contré, à l'UQAR, Denise Pilon,
Robert Carrier, ' André Gagné, Thé-

fi~) et ont rencontr des anim­
teurs impliqués dans le développe­
ment régional d'ici, notamment en
éducation populaire et en ,alphabé­
tisation. Ils ont aussi visité
plusieurs fermes du Bas-Saint-Lau­
rent.

le dépliant. Ensuite, à Rimouski,
les Africains ont participé li des
cours de per f'ect Ionnement en ani­
mation (changement soCial plani-

100 km de La Cavale ,
L'UQAR avait cette année une

équipe de coureurs qui la repré­
sentait lors de la Je édition de
la course de relais Matane-Rimous­
ki. Cette équipe était composée
de Paul Larocque, Jean Larrivée,
Richard Fournier et Richard Trem­
blay (quatre membres du personnel
~l'UQAR) ainsi que de Claude
Dumont et Dominique Amyot, deux
membres de La Cavale, qui se sont
joints à eux pour compléter la
distance de 100 km.

L'équipe de l' UQAR remercie
tous ceux qui les ont encouragés
par leurs dons; une somme de 350 $
a ainsi été ramassée. Tous les
membres de cette équipe furent
enchantés par cette belle expé-
rience, par la température idéale,
par l'esprit d'équipe et par la
détermination de chacun.

L'objectif de 10 000 $ de La
Cavale a été largement dépassé:
un chèque de 12 000 $ a été remis
à la Société canadienne du cancer,
section Rimouski.

Ajoutons que Nicole Lévesque,
Bernard Larocque et Alan Wright,
tous trois du personnel de l'UQAR,
ont aussi participé à cette course
et contribué à la cueillette de
fonds. Alan s'est même permis un
exploit hors de l'ordinaire; il a
couru la distance Matane-Rimouski
au complet, soit plus de 9 heures
de course.

Un gros merci pour vos dons!

Une dizaine de stagiaires afri­
cains étaient de passage à Rimous­
ki, du 12 au 28 mai, pour un stage
de formation relié à l'animation
en milieu rural. Ces stagiaires
proviennent du Burkina Faso, du
Cameroun, du Mali, du Sénégal et
du Zaire.

Ce stage de formation réunit
des animateurs ruraux qui s' inté':"
ressent au développement. Ils et
elles travaillent dans les domai­
nes de l'agriculture, de l'alpha­
bétisation et de la santé. Le
stage qu'ils font s'inscrit dans
un programme d'Assistance techni­
que en communication pour le déve­
loppement; l' ACDI collabore à ce
projet.

A Montréal dans un premier
temps, les stagiaires se sont fa­
miliarisés avec divers outils
audiovisuels et avec des moyens de
communication comme l'affiche ou
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•

•

Rentrée accueillante des étu­
diants-es à Rimouski, du 15 aoOt
au 15 septembre prochain. Nous y
reviendrons.

Le registraire de l'UQAR, M.
Réal Giguère, envisage de prendre
sa retraite l'automne prochain.
Il quittera donc l'Université vers
le 1er novembre. Bien entendu, ce
n'est pas l' Age ~i motive cette
décision, mais plutôt le fait que
M. Giguère a d'autres projets en
tête.

Le vidéo sera présenté sur les
ondes du canal 4 de Télécâble Bas­
Saint-Laurent, ce soir 30 mai, à
20· h.

Ce nouveau vidéo est une pro­
duction des Services des moyens
d'enseignement et de l'information
de l' UQAR. Ont collaboré à la .
production: Mario Bessette, Jean­
Denis Guignard, Jean-Pierre For­
get, Richard Fournier, Jean-Luc
Théberge, Florent Vignola, Yvan
Grondin, Jean-Paul Lévesque, Rayoao
nald Harth, Gisèle Labbé, Denys
Dubé et Nicole R~y.

A ne pas oublier: La Journée
d'accueil marquant le début de la
session d'automne 1988 arrive le
mardi 30 aoOt, et les cours com­
mencent le 31.

•
Les maisons d'enseignement de

Rimouski, les marchands et restau­
rateurs, les médias d'information,
la Ville de Rimouski, Tourisme et
congrès: tous ensemble se sont
donné le mot pour préparer une

La Villa de l'Essor, de Saint­
Anaclet, est engagée dans ce pro­
cessus d'intégration depuis quel­
ques années. Le vidéo "e' est pu
ma place" rend compte d'une phase
du processus d'intégration socia­
le.

[En brel_---
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l'ut ilLsat ion de moyens aussi v8­

lorisants et stimulants que possi­
ble pour ces personnes afin d'ins­
taurer et de maintenir un statut,
des attitudes et des comportements
personnels accept ables, et ceci,
dans un cadre social le plus nor­
mal possible".

Dans le vidéo, les personnes
vivant avec une différence au
niveau intellectuel parlent de
leur vécu en institution et de
leur intégration progressive à la
vie communautaire: l'intégration
à la résidence, à l'appartement,
au travail, aux loisirs, à l'édu­
cation des adultes. Finalement,
les personnes abordent la question
de leurs droits dans la société
québécoise à l'aube des années
1990.

UQAR

Document vidéo sur l'intégration sociale
Une équipe de production de

l'Université du Québec à Rimouski,
en collaboration avec la Villa de
l'Essor et Télécâble Bas-Saint­
Laurent, a préparé un document
vidéo sur l'intégration sociale
des personnes vivant avec une dif­
férence d'apprentissage au niveau
intellectuel.

Nouvelle perception

Le document vidéo, intitulé
"C'est pu ma place", a été présen­
té aux part icipants-es du Congrès
de l'Association du Québec pour ,
l'intégration sociale, qui s'est
déroulé à l'UQAR, les 27, 28 et 29
mai derniers, sous le thème sui­
vant: "Le vent dans les voiles".

Ce vidéo de 15 minutes rend
compte du processus de déinstitu­
tionnalisation, en donnant la pa-
role aux personnes en processus
d'intégration sociale. Le vidéo
vise aussi à sensibiliser la popu­
lation à ce grand mouvement d' in­
tégration et de normalisation, tel
que vécu au Québec depuis 20 ans.

Il Y a environ 20 ans commen­
çait à poindre au Québec une nou­
velle perception des personnes vi­
vant avec une différence d'appren­
tissage au niveau intellectuel.
Un grand courant d'intégration et
de normalisation était en train de
nattre.

Raynald Horth, professeur en
sciences de l'éducation à l' UQAR,
précise: "La normalisation vise
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